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Aérodrome d'Albertville : comment faire passer la pilule ? 

Les riverains, victimes du développement de l’aérodrome, sont venus en nombre à la
réunion  publique  du  6  juin  2024  et  n’ont  pas  été  dupes  du  discours  des
organisateurs, en témoigne les applaudissements unanimes lors d’interventions de
riverains excédés.

Voilà où en est le SAF, la société Gémilis Aero (Délégation de Service Publique 
DSP) et Arlysère suite à 4 ans de plaintes des riverains :

 pas d'étude de bruit depuis 4 ans et avant le développement, faut dire que
démontrer par A+B que le SAF fait des bruits industriels complètement en-
dehors des clous au niveau santé publique serait mal venu

 soi-disant aucune donnée de mouvements avant 2021 alors qu'un audit 
avec un comptage des mouvements a été réalisé pendant deux mois sur l'été 
2019 et permet facilement d'avoir une estimation des chiffres de l'année 2019,
soit environ 5000 mouvements à l’année et 1000 mouvements hélicoptères à 
l’année

 aucune diminution des mouvements hélicoptères malgré les multiples 
plaintes, environ 6000 mouvements hélicoptères depuis 2021, soit une 
multiplication par 6 depuis 2019 sans compter les stationnaires et les essais 
moteurs non comptabilisés, cf bilans aérodrome audit 2029, bilans 2021, 2022
et 2023. 

 "La faute serait aux riverains qui ont refusé de signer la charte" et pour 
cause une multitude de propositions avaient été réalisées par les riverains et 
aucune acceptée par le SAF. Effectivement les riverains ont refusé de 
valider une charte légitimant le développement du SAF !

 les riverains refuseraient de communiquer alors qu'ils ont réalisés deux 
ans de négociations et plus de 48 réunions ... Et que pour certaines 
associations riveraines comme Environnement et Partage, il a fallu passer par 
un médiateur juridique pour recevoir une réponse d'Arlysère ! 

 des chiffres faussés reposant sur des moyennes annuelles au lieu de 
données journalières et donc ne montrant pas les nuisances réelles subies 



par jour sur certaines semaines, sans compter les vols stationnaires et les 
essais moteur non comptabilisés

 amalgame volontaire entre certaines activités du SAF au niveau national 
(secours et transfert) et les activités de la plateforme d'Albertville 
(maintenance et formation)

 des investissements contredits entre les comptes-rendus de réunions des 
commissions aérodrome et pendant la réunion 

 chiffres du nombre de salariés grossis, amalgame volontaire entre le chiffre
du nombre de salariés de Savoie 120 et celui d'Albertville environ 60 emplois 
pour tout l’aérodrome, données du bilan 2021.

 La DSP parle de l'importance de la transparence, alors que tous les 
documents de la DSP sont annotés "confidentiel - Ne pas diffuser". Le 
projet de charte a été annoté confidentiel - ne pas diffuser, cachée aux 
riverains pendant tout le temps des négociations.

Face à l’opposition et à la réelle souffrance des habitants, le SAF, la DSP et Arlysère 
ne savent plus comment faire pour vendre leur projet de croissance économique de 
l’aérodrome d’Albertville.

Les riverains et les associations de protection de l’environnement passent à l’action : 
https://www.leslignesbougent.org/petitions/contre-le-developpement-de-laerodrome-
dalbertville-17445/
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